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Histoire de la Rose d’argent 
Notre Dame de Guadalupe a tellement fait pour son peuple au 

Mexique, qu’en 1960 les Écuyers colombiens, une organisation pour 
la jeunesse des Chevaliers de Colomb, ont voulu lui donner quelque 
chose en retour. Les jeunes hommes du Conseil 2312 des Chevaliers 
de Colomb à Monterrey, au Mexique, ont eu l’idée de transporter, en 
courant, une rose jusqu’à la Basilique de Notre Dame de Guadalupe à 
Monterrey. La rose a été choisie pour commémorer Juan Diego et le 
miracle des roses, une partie importante de l’histoire de Notre Dame 
de Guadalupe. 

La première rose était une fleur naturelle qui avait été bénie par 
l’Évêque John C. Cody à Londres. Elle avait ensuite été transportée 
jusqu’à New York, où elle avait été reçue par le Grand Chevalier 
Joseph Thomasen, qui l’avait lui-même remise au Chevalier Suprême 
Luke E. Hart. Ce dernier avait ensuite emmené la rose à Dallas, au 
Texas. Là-bas, Jack Collerin, le député d’état du Texas, réceptionna la 
rose et l’apporta à Laredo, au Texas, où elle fut finalement remise aux 
Écuyers de Monterrey, au Mexique, sur l’International Bridge de 
Laredo. Ces derniers ont transporté la rose, en courant, de 
l’International Bridge à Sabinas Hidalgo, Nuevo León (Mexique), puis 
à Cienega de Flores et enfin à la Basilique de Monterrey le 12 
décembre 1960. 



Chevaliers de Colomb 
Service de prière de la Rose d’argent 

 
Introduction      
 
Lecteur :             « À travers [le Programme de la Rose d’argent], nous 

honorons non seulement Notre Dame de Guadalupe et 
exprimons l’unité de [l’Ordre des Chevaliers de Colomb], 
mais nous réaffirmons également [notre] dévouement 
envers le caractère sacré de la vie humaine. C’est vers 
la très-sainte Mère que nous nous tournons dans nos 
prières tandis que nous nous efforçons de mettre fin à la 
Culture de la mort qui confronte notre société. Tandis 
que nous réfléchissons en termes de " Une vie, une rose 
", il est tout à fait approprié de nous adresser à Notre 
Dame de Guadalupe qui a fait connaître ses volontés 
par le biais de Juan Diego et du miracle des roses. » 

 – Ex-Chevalier Suprême Carl. A. Anderson 
 
                            Aux petites heures du samedi 9 décembre 1531, Juan 

Diego, baptisé dans la foi en 1523 alors qu’il était déjà 
adulte, était en chemin, dans le froid, pour assister à la 
messe à environ 2,5 miles (4 kilomètres) de là, à 
Tlatleloco, où se trouvait l’église. Il a alors entendu une 
superbe mélodie, et la voix d’une femme qui l’appelait 
depuis la colline de Tepeyac. Au sommet, il a aperçu 
une femme magnifique qui lui a annoncé être la très 
sainte Vierge Marie. Elle lui a demandé de rendre visite 
à l’évêque pour lui dire qu’un temple devait être 
construit en son honneur au pied de la colline. 

 
                            Juan Diego est immédiatement allé voir l’Évêque Juan 

de Zumarraga, qui a bien voulu le recevoir mais avait 
des difficultés à croire cette histoire. Juan Diego est 
retourné sur la colline pour signaler son échec à la 
Vierge. Elle lui a demandé de retourner auprès de 
l’évêque et de renouveler sa demande. 
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                             Le dimanche 10 décembre, Juan Diego est retourné voir 
l’évêque qui, après de nombreuses questions, a déclaré 
qu’il avait besoin d’un signe prouvant que c’était bien la 
Vierge qui était apparue. Juan Diego transmit le message 
à cette dernière, qui lui demanda de revenir le lendemain 
et lui indiqua qu’elle allait donner suite à sa demande. 
Toutefois, le lundi 11 décembre, l’oncle de Juan Diego est 
tombé gravement malade et il ne put donc pas retourner 
à Tepeyac. 

 
Après avoir passé la journée à chercher, en vain, 
quelqu’un qui soit en mesure d’aider son oncle, Juan 
Diego lui annonça qu’il ferait venir un prêtre le lendemain 
matin afin qu’il puisse se confesser et mourir en paix. Le 
mardi 12 décembre, à l’aube, il passa à côté de la colline 
de Tepeyac alors qu’il se pressait pour aller trouver un 
prêtre à Tlatleloco. Pensant qu’il était préférable de ne 
pas laisser la Vierge Marie l’interrompre dans son acte de 
miséricorde, il décida de passer par l’autre côté de la 
colline. Malgré cela, la Vierge en descendit pour venir à 
sa rencontre. 

 
                             Après avoir écouté la raison pour laquelle Juan Diego 

n’était pas venu au rendez-vous, elle lui annonça que son 
oncle n’allait pas mourir de cette maladie, et qu’il était en 
bonne santé. (Le matin même, la Vierge était apparue à 
l’oncle de Juan Diego et l’avait guéri.) Juan Diego fut 
véritablement soulagé. La Vierge lui demanda alors d’aller 
en haut de la colline et de cueillir les fleurs qui s’y 
trouvaient. En arrivant au sommet, il découvrit dans la 
terre gelée un miraculeux jardin de roses qui ne 
poussaient normalement pas dans la région. Il en cueillit 
quelques-unes et les apporta à la Vierge, qui les disposa 
dans le manteau de Juan Diego. Elle lui demanda de les 
apporter à l’évêque et de lui dire qu’elles étaient le signe 
qu’il avait demandé. 

 
                             Lorsque Juan Diego arriva devant l’évêque, il ouvrit son 

manteau et les roses tombèrent sur le sol. À cet instant, ils 
découvrirent tous deux quelque chose d’encore plus 
miraculeux : un somptueux portrait de la Vierge était 
imprimé à même le tissu du manteau. 
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                            En 1946, le Pape Pie XII a nommé Notre Dame de 
Guadalupe Sainte Patronne des Amériques, et en 1990, 
Saint Jean-Paul II a béatifié Juan Diego. Le 31 juillet 
2002, feu le Saint Père s’est rendu à Mexico City et a 
canonisé le Bienheureux Juan Diego. Aujourd’hui, la fête 
de St Juan Diego est célébrée le 9 décembre. La fête 
de Notre Dame de Guadalupe est célébrée le 12 
décembre, et son image est toujours commémorée et 
des pèlerins viennent l’admirer tout au long de l’année. 

 
                            Hymne processionnel                                            (debout) 
 
Officiant :            Ô Dieu, viens à mon aide. 
Tous :                  Ô Seigneur, hâte-toi de venir m’aider. 
 
Officiant :            Gloire au Père, et au Fils, et au Saint-Esprit, 
Tous :                  comme il était au commencement, maintenant et 

toujours, et pour les siècles des siècles. Amen. 
 
Officiant :            En tant que catholiques, nous sommes appelés à être un 

peuple de la vie et un peuple pour la vie. Le défi que 
nous devons relever est d’apprendre au monde que la 
vie de chaque être humain, absolument unique, 
commence au moment de la conception et se termine 
par la mort naturelle. Pour ce faire, nous nous tournons 
vers la Sainte Vierge Marie, par qui le Verbe s’est fait 
chair. À travers Marie, sous son titre de Notre Dame de 
Guadalupe, Patronne des Amériques, nous cherchons à 
obtenir la grâce et la force nécessaire pour témoigner de 
la réalité selon laquelle chaque vie humaine est sacrée et 
est un don de Dieu. Nous profitons de cette occasion 
pour nous recommander à notre Mère, en cherchant la 
force de proclamer l’évangile de la vie, que l’occasion 
soit favorable ou non, jusqu’à ce que le monde respecte 
à nouveau le caractère sacré de la vie humaine. 
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Première partie : Le Saint Rosaire 
 
Tous :           Au nom du Père, et du Fils, et du Saint-Esprit. Amen. 
 
Officiant :     Je crois en Dieu, le Père tout-puissant, créateur du ciel et de 

la terre. 
 
Tous :           Et en Jésus Christ, Son Fils unique, notre Seigneur, qui a 

été conçu du Saint-Esprit, est né de la Vierge Marie, a 
souffert sous Ponce Pilate, a été crucifié,  
est mort et a été enseveli, est descendu aux enfers, le 
troisième jour est ressuscité des morts, est monté aux 
cieux, est assis à la droite de Dieu le Père  
tout-puissant, d’où il viendra juger les vivants et les morts. 
Je crois en l’Esprit-Saint, à la sainte Église catholique, à la 
communion des saints, à la rémission des péchés, à la 
résurrection de la chair, à la vie éternelle. Amen. 

 
Officiant :     Notre Père, qui es aux cieux, que ton nom soit sanctifié, que 

ton règne vienne, que ta volonté soit faite sur la terre 
comme au ciel. 

 
Tous :           Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour. Pardonne-

nous nos offenses comme nous pardonnons aussi à ceux 
qui nous ont offensés.  
Et ne nous laisse pas entrer en tentation, mais délivre-
nous du mal. Amen. 

 
Officiant :     Je vous salue Marie, comblée de grâce. Le Seigneur est 

avec vous. Vous êtes bénie entre toutes les femmes et 
Jésus, le fruit de vos entrailles est béni. 

 
Tous :           Sainte Marie, Mère de Dieu, priez pour nous pauvres 

pêcheurs, maintenant et à l’heure de notre mort. Amen. 
 
                    (répéter le « Je vous salue Marie » deux fois de plus) 
 
Officiant :     Gloire au Père, et au Fils, et au Saint-Esprit, 
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Tous :          comme il était au commencement, maintenant et toujours, 
et pour les siècles des siècles. Amen. 

 
 Les Mystères Glorieux 
 
Officiant :     Le premier Mystère Glorieux : 
                           La Résurrection de notre Seigneur d’entre les morts 
 
Tous :                         Bénissons le fruit des entrailles de Marie,  

              Jésus, ressuscité des morts. 
 
                                   Louons sa vie et son obéissance aimante à la 

volonté  
du Père. 

 
                                   Louons sa promesse d’être avec nous pour les 

siècles. 
 
                     Notre Père (ci-dessus) 
                     Je vous Salue Marie (ci-dessus, dix fois) 
                     Gloire au Père (ci-dessus) 
 
Officiant :     Le deuxième Mystère glorieux : 
                           L’Ascension de notre Seigneur au Ciel 
 
Tous :                         Bénissons le fruit des entrailles de Marie,  

Jésus, monté au ciel. 
 
                                   Bénissons Son nom « au-dessus de tout  

autre nom. »  
 
                                   Acclamons Son règne : « Jésus-Christ est Seigneur ! 

» 
 
                     Notre Père (ci-dessus) 
                     Je vous Salue Marie (ci-dessus, dix fois) 
                     Gloire au Père (ci-dessus) 
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Officiant :     Le troisième Mystère glorieux : 
                            La Descente du Saint-Esprit 
          
Tous :                        Bénissons le fruit des entrailles de Marie, Jésus, 

qui avec le Père a envoyé le Saint-Esprit à l’Église.  
 
                                   Bénissons le Saint-Esprit, qui anime et guide   

              l’Église comme il a animé et guidé Marie. 
 
                                   Bénissons le Saint-Esprit qui nous communique à 

tous la vie divine. 
 
                     Notre Père (ci-dessus) 
                     Je vous Salue Marie (ci-dessus, dix fois) 
                     Gloire au Père (ci-dessus) 
 
Officiant :     Le quatrième Mystère glorieux : 
                            L’Assomption de la Sainte Vierge Marie au Ciel 
          
Tous :                         Bénissons le fruit des entrailles de Marie, Jésus, 

qui avec le Père et le Saint-Esprit l’a élevée aux 
Cieux. 

 
                                   Bénissons Marie à la fin de sa sainte vie.  
 
                                   Bénissons Marie avec les mots d’Élisabeth :  
                                   « Bénie es-tu entre les femmes. » 
 
                     Notre Père (ci-dessus) 
                     Je vous Salue Marie (ci-dessus, dix fois) 
                     Gloire au Père (ci-dessus) 
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Officiant :     Le cinquième Mystère glorieux : 
                           Le Couronnement de Marie 
 
Tous :                        Bénissons le fruit des entrailles de Marie,  
                                  Jésus, qui avec Père et le Saint  
                                  Esprit, l’a couronnée Reine. 
 
                                  Bénissons Marie, acclamée par tous  
                                  les anges et les saints. 
 
                                  Bénissons Marie, en union avec toutes 
                                  les générations qui l’appellent bénie. 
 
                     Notre Père (ci-dessus) 
                     Je vous Salue Marie (ci-dessus, dix fois) 
                     Gloire au Père (ci-dessus) 
 
Tous :           Salut, ô sainte Reine, Mère de miséricorde ; notre vie, 

notre douceur et notre espérance, salut ! Vers vous nous 
élevons nos cris, pauvres exilés, malheureux enfants 
d’Ève. Vers vous nous soupirons, gémissant et pleurant 
dans cette vallée de larmes ! De grâce donc, ô notre 
Avocate, tournez vers nous vos regards miséricordieux.  
Et, après cet exil, montrez-nous Jésus, le fruit béni de vos 
entrailles ! Ô clémente, Ô aimante, Ô douce Vierge Marie. 

 
Officiant :     Priez pour nous, Sainte Mère de Dieu. 
Tous :           Afin que nous soyons rendus dignes des promesses du 

Christ. 
 
Officiant :     Prions : 
Tous :           Ô Dieu, dont le Fils unique, par sa Vie, sa Mort et sa 

Résurrection, a racheté pour nous la récompense de la vie 
éternelle, accorde, nous t’en supplions, que méditer sur 
ces mystères du Très Saint Rosaire de la Vierge Marie, 
nous puissions imiter ce qu’ils contiennent et obtenir ce 
qu’ils promettent, par le même Christ Notre Seigneur. 
Amen. 
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Deuxième partie : Liturgie de la Parole             (assis) 
(à noter : afin de gagner du temps, la deuxième partie peut être omise.) 

 
Lecture du Nouveau Testament                                             (1 Cor 9:24-27) 
 
Lecteur :       Lecture de la première lettre de saint Paul Apôtre aux 

Corinthiens. 
 
                    Ne savez-vous pas que, dans les courses du stade, tous 

courent, mais un seul obtient le prix ? Courez donc de 
manière à le remporter. Tout athlète se prive de tout ; mais 
eux, c’est pour obtenir une couronne périssable, nous une 
impérissable. Et c’est bien ainsi que je cours, moi, non à 
l’aventure ; c’est ainsi que je fais du pugilat, sans frapper 
dans le vide. Je meurtris mon corps au contraire et le traîne 
en esclavage, de peur qu’après avoir servi de héraut pour 
les autres, je ne sois moi-même disqualifié. 

 
                    Parole du Seigneur. 
 
Tous :           Rendons grâce à Dieu. 
 
Psaume responsorial (Psaume 63:2, 3-4, 5-6, 8-9) 
 
Lecteur :      R/ Dieu, c’est toi mon Dieu, je te cherche. 
 
                    Mon âme a soif de toi,  
                           après toi languit ma chair, terre sèche, altérée, sans eau. 
Tous :           R/ Dieu, c’est toi mon Dieu, je te cherche. 
 
Lecteur :      Oui, au sanctuaire je t’ai contemplé, 
                           voyant ta puissance et ta gloire. 
                    Meilleur que la vie, ton amour ; 
                           mes lèvres diront ton éloge. 
Tous :           R/ Dieu, c’est toi mon Dieu, je te cherche. 
 
Lecteur :      Oui, je veux te bénir en ma vie, 
                           à ton nom, élever les mains ; 
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                    comme de graisse et de moelle se rassasie mon âme, 
                           lèvres jubilantes, louange en ma bouche. 
Tous :           R/ Dieu, c’est toi mon Dieu, je te cherche. 
 
Lecteur :      Toi qui fus mon secours, 
                           et je jubile à l’ombre de tes ailes ; 
                    mon âme se presse contre toi, 
                           ta droite me sert de soutien. 
Tous :           R/ Dieu, c’est toi mon Dieu, je te cherche. 
 
Évangile                                                                                        (Luc 1:26-38) 
                                                                                                              (debout) 
 
Lecteur :      Lecture du saint Évangile selon Luc.  
 
Tous :           Gloire à Toi, Seigneur. 
 
Lecteur :      L’ange Gabriel fut envoyé par Dieu 
                           dans une ville de Galilée, du nom de Nazareth, 
                           à une vierge fiancée à un homme du nom de Joseph, 
                           de la maison de David ; 
                           et le nom de la vierge était Marie. 
                    Il entra et lui dit : 
                              « Je te salue, comblée de grâce, le Seigneur est avec toi. » 
                           À cette parole elle fut toute troublée, 
                           et elle se demandait ce que signifiait cette salutation. 
                    Et l’ange lui dit : 
                           « Sois sans crainte, Marie, 
                           car tu as trouvé grâce auprès de Dieu. 
                    Voici que tu concevras dans ton sein et enfanteras un fils, 
                           et tu l’appelleras du nom de Jésus. 
                    Il sera grand, et sera appelé Fils du Très-Haut. 
                           Le Seigneur Dieu lui donnera le trône de David, 
                           son père ; il régnera sur la maison de Jacob  
                           pour les siècles et son règne n’aura pas de fin. » 
                    Mais Marie dit à l’ange : 
                           « Comment cela sera-t-il, 
                           puisque je ne connais pas d’homme ? » 
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                    L’ange lui répondit : 
                           « L’Esprit Saint viendra sur toi, 
                             et la puissance du Très-Haut te prendra sous son ombre ; 
                           c’est pourquoi l’être saint qui naîtra 
                           sera appelé Fils de Dieu. 
                    Et voici qu’Élisabeth, ta parente, 
                           vient, elle aussi, de concevoir un fils dans sa vieillesse, 
                           et elle en est à son sixième mois, elle qu’on appelait  
                           la stérile ; car rien n’est impossible à Dieu. » 
                    Marie dit alors : « Je suis la servante du Seigneur ; 
                           qu’il m’advienne selon ta parole ! » 
                           Et l’ange la quitta. 
 
                    Évangile du Seigneur. 
                     Louange à toi, Seigneur Jésus. 
 
                    (si un ministre ordonné est présent, il peut prêcher une 

homélie) 
 
                     Homélie 
 
Troisième partie : Acte de consécration      (debout) 
 
Lecteur :      Ô Marie, 
                    aurore du monde nouveau, 
                    Mère des vivants, 
                    nous te confions la cause de la vie : 
Tous :           Regarde, Ô Mère, 
                     le nombre immense 
                     des enfants que l’on empêche de naître, 
                     des pauvres pour qui la vie est rendue difficile, 
                     des hommes et des femmes  
                     victimes d’une violence inhumaine,  
                     des vieillards et des malades tués 
                     par l’indifférence ou par une pitié fallacieuse. 
                     Fais que ceux qui croient en ton Fils 
                     sachent annoncer aux hommes de notre temps  



                     avec fermeté et avec amour  
                     l’Évangile de la vie. 
                     Obtiens-leur la grâce 
                     de l’accueillir 
                     comme un don toujours nouveau, 
                     la joie de le célébrer avec reconnaissance 
                     dans toute leur existence. 
                     et le courage d’en témoigner 
                     avec une ténacité active, afin de construire, 
                     avec tous les hommes de bonne volonté, 
                     la civilisation de vérité et de l’amour, 
                     à la louange et à la gloire de Dieu 
                     Créateur qui aime la vie. 
                                                                                              Evangelium Vitae 
                                                                                              Pape Jean-Paul II 
 
Litanie de la Sainte Vierge Marie                                (debout ou à genoux) 
 
Officiant :     Seigneur, ayez pitié de nous. 
Tous :           Seigneur, ayez pitié de nous. 
 
Officiant :     Jésus-Christ, ayez pitié de nous. 
Tous :           Jésus-Christ, ayez pitié de nous. 
 
Officiant :     Jésus-Christ, écoutez-nous. 
Tous :           Jésus-Christ, écoutez-nous. 
 
Officiant :     Père céleste, qui êtes Dieu. 
Tous :           Ayez pitié de nous. 
 
Officiant :     Fils, Rédempteur du monde, qui êtes Dieu. 
Tous :           Ayez pitié de nous. 
 
Officiant :     Esprit Saint, qui êtes Dieu. 
Tous :           Ayez pitié de nous. 
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Officiant :     Trinité Sainte, qui êtes un seul Dieu. 
Tous :           Ayez pitié de nous. 
 
Officiant :     Sainte Marie. R/. Priez pour nous. 
Tous : R/       Sainte Mère de Dieu. R/. 
                    Sainte Vierge des vierges. R/. 
                    Mère de l’Église. R/. 
                    Mère de la divine grâce. R/. 
                    Mère très pure. R/. 
                    Mère très chaste. R/. 
                    Mère toujours Vierge. R/. 
                    Mère sans tache. R/. 
                    Mère immaculée. R/. 
                    Mère aimable. R/. 
                    Mère admirable. R/. 
                    Mère du bon conseil. R/. 
                    Mère de Créateur. R/. 
                    Mère du Sauveur. R/. 
                    Vierge très prudente. R/.  
                    Vierge vénérable. R/. 
                    Vierge digne de louange. R/. 
                    Vierge puissante. R/. 
                    Vierge clémente. R/. 
                    Vierge fidèle. R/. 
                    Miroir de justice. R/. 
                    Trône de la sagesse. R/. 
                    Cause de notre joie. R/. 
                    Vase spirituel. R/. 
                    Vase d’honneur. R/. 
                    Vase insigne de la dévotion. R/. 
                    Rose mystique. R/. 
                    Tour de David. R/. 
                    Tour d’ivoire. R/. 
                    Maison d’or. R/. 
                    Arche d’alliance. R/. 
                    Porte du ciel. R/. 
                    Étoile du matin. R/. 
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                    Salut des infirmes. R/. 
                    Refuge des pêcheurs. R/. 
                    Consolatrice des affligés. R/. 
                    Secours des chrétiens. R/. 
                    Reine des Anges. R/. 
                    Reine des Patriarches. R/. 
                    Reine des Prophètes. R/. 
                    Reine des Apôtres. R/. 
                    Reine des Martyrs. R/. 
                    Reine des Confesseurs. R/. 
                    Reine des Vierges. R/. 
                    Reine de tous les Saints. R/. 
                    Reine conçue sans le péché originel. R/. 
                    Reine élevée aux Cieux. R/. 
                    Reine du très Saint Rosaire. R/. 
                    Reine de la Famille. R/. 
                    Reine de la paix. R/. 
 
Officiant :     Agneau de Dieu, qui enlevez le péché du monde, 
Tous :           pardonnez-nous, Seigneur. 
 
Officiant :     Agneau de Dieu, qui enlevez le péché du monde, 
Tous :           exaucez-nous, Seigneur. 
 
Officiant :     Agneau de Dieu, qui enlevez le péché du monde, 
Tous :           Ayez pitié de nous. 
 
(fin du service, sauf dans le cas où un prêtre ou un évêque présiderait, 

auquel cas, le service se termine par la Bénédiction finale) 
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Quatrième partie : Bénédiction finale          (debout)  
Officiant              Le Seigneur soit avec vous. 
Tous :                  Et avec votre esprit. 
 
Officiant              Inclinez-vous et priez pour la bénédiction de Dieu. 

Le fils de Dieu a sauvé l’humanité. Puisse-t-il vous 
enrichir par ses grâces. 

Tous :                  Amen. 
 
Officiant              Vous avez reçu, par Marie, l’auteur de la vie. Puissiez-vous 

toujours vous réjouir sous son affectueuse protection. 
Tous :                  Amen. 
 
Officiant              Vous êtes venus prier pour que le caractère sacré de la 

vie humaine, de la conception à la mort naturelle, règne 
à nouveau dans le cœur des hommes et profite de 
l’entière protection de la loi. Grâce à l’intercession de 
Notre Dame de Guadalupe, puissiez-vous obtenir la 
sagesse, la force et la grâce nécessaires pour 
persévérer dans cet effort. 

Tous :                  Amen. 
 
Officiant              Que Dieu tout puissant vous bénisse, le Père et le Fils, 

et le Saint-Esprit. 
Tous :                  Amen.
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Histoire de la Rose d’argent 
(suite) 

Le succès de cet effort a tellement enthousiasmé les Écuyers qu’ils 
ont voulu inviter les autres Écuyers du monde entier à participer. Ils ont 
appelé les Écuyers du Texas et de l’Ontario afin que ces derniers les 
rejoignent. Les Écuyers canadiens ont demandé à ce que la rose parte  
de chez eux, traverse les États-Unis et termine sa course à la Basilique  
au Mexique. 

Un an plus tard, la première rose s’était décomposée, et un groupe 
a donc décidé de créer une rose de bronze qui ne fanerait pas. Lorsque 
les Écuyers du Cercle 660 de Monterrey ont entendu parler de la rose de 
bronze, ils ont décidé d’en créer une similaire. L’argent a été choisi pour 
cette nouvelle fleur, car il s’agit d’un métal précieux au Mexique. 

La première Rose d’argent a été bénie par l’Évêque Alfonso Espino 
Silva puis envoyée au siège du Conseil Suprême des Chevaliers de 
Colomb à New Haven, dans le Connecticut. La Rose de bronze et la Rose 
d’argent ont toutes deux été reçues par le Chevalier Suprême Luke E. 
Hart, et elles ont tellement plu à l’Archevêque Francis J. Spellman de New 
York qu’il les a gardées pour une Messe spéciale avant qu’elles ne soient 
envoyées au Texas pour être, une fois de plus, transmises à des frères 
Chevaliers au milieu de l’International Bridge. 

De 1961 jusqu’au milieu de années 1990, le programme était dirigé 
par les Chevaliers du Texas et du Mexique, et par le Quatrième Degré de 
la Province de Notre Dame de Guadalupe. Il est ensuite devenu un 
programme du Conseil Suprême des Chevaliers de Colomb. En 2001, le 
Chevalier suprême Carl Anderson a encore plus développé le programme 
de la Rose d’argent. « [Il s’agit d’]un programme parfait pour les Chevaliers 
de Colomb », a-t-il déclaré. « À travers ce programme, nous honorons non 
seulement Notre Dame de Guadalupe et exprimons l’unité de l’Ordre, 
mais nous réaffirmons également le dévouement de l’Ordre envers le 
caractère sacré de la vie humaine. C’est vers la très-sainte Mère que nous 
nous tournons dans nos prières tandis que nous nous efforçons de mettre 
fin à la Culture de la mort qui confronte notre société. Tandis que nous 
réfléchissons en termes de “Une vie, une rose”, il est tout à fait approprié 
de nous adresser à Notre Dame de Guadalupe qui a fait connaître ses 
volontés par le biais de Juan Diego et du miracle des roses. » 

Aujourd’hui, huit roses longent différentes routes nord-américaines 
qui incluent le Canada, tous les États américains, Porto Rico, le district de 
Columbia et le Mexique. Cette tradition fait rayonner la dévotion à Notre-
Dame de Guadalupe et incarne la fraternité internationale nourrie 
conjointement à travers le continent.
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